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(Suite) maladie de l'enfant rendait moins timide
du Pacha d'Alger, -voyant Orphy jouer et rire danq

Miniac soutenu par Jocelyne, les bras de son père, se jeta aux genoux de Ma- RENA

chappa des lèvres de la jeune bomed.

é de misère la captivité avait -Que Ta Hautesse tienne maintenant sa parole, Cobert travai

savant dont elle attendait 'e dit-elle, suivant a promesse mon père t'a rend i rcau s'étalaient

l'enfant de LéïIa, permets-no&us de te quitter péné- unegiatsu

aient ses membres, sa barbe très de reco aissauce pour tes bienfats et reço; vent duegard,

ache sur sa poitrine osseuse; notre serment de rester toujours prêts à te servir pait d'une quesi

ta retirés au fond des orbitre, -Me quitter! s'écria Baba-Iassan! Quoi! ton b

les loues racontaient les dou- père abandonnerait Orphy.èrsbsux g n uxd a

laomed. f)be


